
Dans le chef-lieu du dépar-
tement de la Dola, les res-
ponsables du mouvement
féministe, accompagnés
d'artistes féminins du conti-
nent de renom, ont invité
les femmes de la localité
et, partant, l'ensemble des
Gabonaises à s'affirmer
par leur travail et contri-
buer ainsi au développe-
ment du pays.

LES habitants de Ndendé,dans le département de laDola, particulièrement lagent féminine, viennent derecevoir la visite des mem-bres du mouvement fémi-niste l'Appel des mille et

une..., conduites par la pré-sidente dudit mouvement,Nicole Assélé. Une déléga-tion renforcée par la pré-sence d'artistes africainesde renom. Entre autres, lesCamerounaises GrâceDecca, et l'Ivoirienne Mo-nique Seka.La délégation venue de Li-breville a eu une granderencontre avec les femmesde cette localité, au com-plexe sportif Ali Bongo On-dimba. Au cours de celle-ci,Assélé et sa suite ontéchangé avec leurs congé-nères  sur les moyens des'affirmer et contribuer audéveloppement du Gabon.Et cela passe, selon NicoleAssélé, par une prise deconscience collective,l'école, le travail acharné, labonne éducation et la créa-tion des petits métiers.

Non sans citer l'exempledes femmes ayant su rele-ver le défi des responsabi-lités qui leur ont étéconfiées. Et pour souligner le carac-tère crucial de l'éducationdans l'autonomisation dela femme, un importantdon de livres a été offert aulycée public Paul-MarieYembit. L'objectif de cette rencon-tre était donc de susciterun nouveau leadership fé-minin à travers la présenceconcrète dans la délégationdes modèles féminins deréussite. Pour  Nicole Assélé, « il n'y
a pas, de nos jours, de mé-
tiers pour les femmes et
d'autres pour les hommes.
Les femmes doivent contri-
buer, autant que les
hommes, au développement

de notre pays.»Et de poursuivre : "Le but
de ce message est d'inviter
les femmes à participer, au-
près des hommes, à la
construction du Gabon.»Le parrain de cette rencon-tre, Yves Fernand Man-foumbi, a pour sa part,souligné que « les femmes
doivent prendre conscience
de leurs potentiels. Ce serait
la meilleure façon pour elles
d'apporter leur contribu-
tion au développement de la
Dola en particulier, et du
Gabon en général.» Unefaçon d'encourager et d'ho-norer, à sa manière, la gentféminine. Également de la partie,l'universitaire et écrivaineHonorine Ngou a invité lesfemmes à définir elles-mêmes le rôle qu'elles en-tendent jouer dans le

L'Appel des mille et une...pour l'autonomisation de la femme
...et à Ndendé
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En rapport avec le thème
du pays d'accueil ''Innover
pour transformer'', la repré-
sentation gabonaise a cé-
lébré des compatriotes,
étudiantes ou profession-
nels, excellant dans les do-
maines des Sciences,
technologies, ingénierie et
mathématiques (STIM).
Dans l'esprit de la "Décen-
nie de la femme gabo-
naise 2015-2025"

DANS le cadre de la Journéeinternationale des droits dela femme, l'ambassade duGabon au Canada a tenu à fé-liciter nos compatriotes duCanada, en raison de « leur
dévouement au développe-
ment solidaire de leur com-
munauté d'origine et
d'accueil et, par ricochet, au
développement de l'image et
de la présence gabonaise au
Canada ». Ces femmes excel-lent dans le domaine desSciences, technologies, ingé-nierie et mathématiques(STIM).C'est la "Galerie Mushaga-
lusa" de Montréal qui a ac-cueilli cette manifestation,où étaient honorées cer-taines d'entre elles, à savoir :Dr Suzy Ngomo, profes-seure-chercheure à l'Univer-sité du Québec à Chicoutimi(UQAC). Elle y est directricedu Département dessciences de la santé et mem-bre actif du Conseil d'admi-nistration de l'Association de

douleur de Saguenay Lac-Saint-Jean. Carine Ndoti estanalyste immunologie(Génie microbiologie). Sesrésultats probants ont faitl'objet d'une publicationdans International Journal of
Radiation Biology en 2013,et dans Journal of Food
Science en 2013. Elle occupele poste d'Analyste immuno-logie au sein de la presti-gieuse firme

pharmaceutique Nord-amé-ricaine Algorythme Pharma.Emma Barth Moussavou estIngénieure des procédés deformation. Elle occupe ac-tuellement la fonction de su-perviseure d'usine dans unecompagnie agroalimentairespécialisée dans la produc-tion laitière à Ottawa, dansla province de l'Ontario.Leïza Marcolino occupe unemploi au sein d'une organi-

sation canadienne de calibreinternational, qui œuvredans la recherche et le déve-loppement en traitement deminerai.
PRESTIGIEUSE DISTINC-
TION * Leïla Ogouma, ingé-nieure de projets deconstruction, travaille dansune firme internationale deGénie-Conseil à Montréal,exerce sa profession d'Ingé-nieure à titre de chargée de

projets. Elle gère de projetsde grande envergure, no-tamment en construction etréhabilitation d'infrastruc-tures aéroportuaires, insti-tutionnelles etpatrimoniales. Jeanne Féli-cité Ndong-Sima est membrede l'Ordre des ingénieurs duQuébec. Elle exerce au seinde la multinationale Gutte-
ridge, Hawkins & Davey
(GHD) à Montréal, en qualité

de coordinatrice de projetsau département Géotech-nique et environnement. Carène Ndong-Sima pro-vient des Etats-Unis où elle aobtenu un Bachelor in Bio-
logy : Biomédical Sciences, etdécroché l'une des plusprestigieuses distinctionsacadémiques qui lui a valu lemérite d'une place sur laliste d'honneur du Doyen
(Dean's List of Minnesota
State University – Collège of
Science, Engineering & Tech-
nology). Grâce Audrey Tou-gouma est étudiantefinissante en Génie aérospa-tiale à Polytechnique deMontréal. Présentement enéchange académique à la
National Taïwan University,elle se spécialise en Financesrelatives à l'ingénierie.Michelle Oyo Ngolma est en3e année de Génie indus-triel. Elle s'est illustrée sur lemarché du travail en qualitéde Commis dans l'entreprisede pièces mécaniques auto-mobiles Kenny U Pull deTrois-Rivières.Claire K. Andeme Assi estétudiante en Génie indus-triel à l'Université du Qué-bec à Trois-Rivières, avecpour matières de prédilec-tion : les Mathématiques etSciences physiques.C'est dans le cadre de cetterencontre que ces Gabo-naises du Canada ont lancéun appel à toutes lesfemmes, en commençant parleurs compatriotes, à s’inté-resser aux sciences qui nedoivent pas être l'apanagedes hommes.

Les Gabonaises du Canada à l'honneur
Journée internationale des droits de la femme à Montréal...

E. NDONG-ASSEKO
Libreville/Gabon

Claire K. Andeme Assi,
étudiante en Génie in-
dustriel à l'université du
Québec à Trois-Rivières.
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Leïza Marcolino, ingé-
nieure en génie des
mines, université de
Laval au Québec.

Ph
o
to

 :
 D

R

Leïla Ogouma, ingé-
nieure de projets de

construction, travaille
dans une firme interna-

tionale de Génie-
conseil à Montréal.
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Emma Barth Moussavou,
ingénieure en génie

chimique, spécialisée
dans la production lai-

tière à Ottawa.

Ph
o
to

 :
 D

R

Jeanne Félicité Ndong
Sima, membre de l'Or-
dre des ingénieurs du

Québec.

Ph
o
to

 :
 D

R

Carine Ndoti, analyste
immunologie, membre

de l'association des
microbiologistes du

Québec.
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Grace Audrey Tou-
gouma, étudiante finis-

sante en Génie
aérospatial à Polytech-

nique de Montréal.

Ph
o
to

 :
 D

R

Dr Suzy Ngomo, profes-
seure-chercheure et di-
rectrice du département
des Sciences de la santé
à l'Université du Québec

Chicoutimi (UQAC).
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progrès de notre société.«
Cela permettra d'avoir des
femmes de distinction, capa-
bles de moraliser, éduquer,
bâtir une société de valeurs.

Ce qui est un gage du déve-
loppement d'un pays», a es-timé la femme des lettresconnue pour son franc-par-ler. 
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Les intervenants à la conférence tenue au complexe sportif Ali Bongo Ondimba. Photo de droite : Les femmes
ont assisté nombreuses à la rencontre.


